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président de la commission de contrôle des
industries en temps de guerre au ministère des
Munitions et approvisionnements.

On verra comment il se fait que cette asso-
ciation d'intérêts acquis a la boule en mains.
Les trois ministres de la Défense nationale
firent, au début de la guerre, une déclaration
portant que leurs ministères ne permettraient
pas de favoritisme politique. Et lorsque j'ai
mentionné que le ministre de la Défense na-
tionale avait fait entrer à son ministère ses
vieux copains de la banque Barclay, il pro-
testa en déclarant que M. Magee était un
bon citoyen canadien.

M. SLAGHT: Je n'ai pas bien saisi si
Votre Honneur a dit que la Chambre allait
ajourner pour une demi-heure puis reprendre
les délibérations ou si nous allions nous ajour-
ner pour la soirée.

M. POULIOT: Je puis dire à mon honorable
ami que ça n'a aucune importance.

M. l'ORATEUR: La Chambre était censée
s'ajourner durant l'obscurcissement mais re-
prendre la séance dès que l'éclairage fût
rétabli.

L'hon. M. HOWE: Si on veut bien me per-
mettre une observation, je dirais que le destin
semble s'acharner à prévenir l'adoption de ce
bill. On l'a différé à plusieurs reprises et ce
soir nous semblons être exposés à des diffi-
cultés d'ordre matériel. Je recommande donc
l'ajournement.

M. POULIOT: Je propose l'ajournement.

(La motion est adoptée et la suite du débat
est renvoyée à une séance ultérieure.)

(La motion de M. Howe est adoptée et la
séance est levée à 8 heures 55 du soir.)
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